
Humour et bossa nova
rHÉÂrns

La Compagnie Sau-
dade présente son
nouveau spectacle
au CUBE de Beau-
sobre. Un mélange
de théâtre, dansè et
musique avec la bossa
nova à l'honneur.
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en scène par Philip;r Cohen, ils
se glisseront dans la lxau d'un
couple tral'ersé par la lassitude
qtd ravive la flanune de son amorlr
gràce, notanrment, à la bossa nola.
Une Pi§çg où I'htunour rencontre
le jeu, le pix11ç1et la danse. "Nous
â!'ons eu enr.ie d'utiliser le charme
de la ruusique brésilienne aver.:

une touche d'originalité, puisque

la comédie est un angle d'attaque
qui a été peu t:hoisi llrHlr raconter
ce gellre nrusicalo, explique Cathv
Stalt{er entre deux répetitions.

En résidence à Beausobre le

tetnps cle prSp3vçr le slxctacle,
la Conrl:agnie loue la fbrce tlu
collectif. Et se réiouit d'inl'estir
un tel espace, tlédié pleinement
à l'espression théàtrale, elle qui
a sournent foulé les planr.:hes de

scènes plus alternatives.
Maxime Rutschmann

La Conrpagnie Sauclade prés,ente Vague à /.inrB. trR



Lhgenda du week-end
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Théâtre: vive
les femmes! p.t:

Le/éminisme en Suisse
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Deux maris, un des secrets pour être épanouie ?

Jusqu'ou 1e' mors dernier, Lo compognie Saudode présentoit Dona
FLor a tabte, une odaptation du romon de Jorge Amodo Dona FLor et
ses deux maris. Un spectacLe qui alLioit comédie, musique et..,

cuisine ! C'était o La soLLe du Môle, ovec Cothy Stolder et ses trois
ocolytes.

Dono FLor et ses deux moris est ['un des romans les plus célebres au Brésit. Alors
que [e fougueux et passionné Vadinho, premier époux de Dona Flor, multiplie les
exces, it finit par deceder en plein carnaval. Vivant ma[ son veuvage et sur les
conseiLs de ses amies, Dona Flor finit par epouser Teodoro, un pharmacien a La vie
bien rangée. L'exact inverse de son premier époux, en somme... lLs vivent Leur
quotidien paisiblement, jusqu'au retour de Vadinho d'entre les morts, qui regrette
avec grande amertume La nouvelle vie de sa veuve. Bien que Dona FLor soit La seuLe
à le voir, que pensera la morale si La jeune femme succombe à ses avances ?

À ta découverte de ta culture brésil.ienne

Dono Flor o tobLe. Le choix de ce titre peut paraître étrange, lL ne L'est pas tant
Lorsqu'on connaît Les habitudes de La compagnie Saudade, Comme dans son
précedent spectacle, consacré à Frida Kahlo (Frido a toble), Cathy Statder cuisine
sur La scène pendant le spectacle C'est donc, entre autres, une culture culinaire
qu'elle nous invite à découvrir, en préparant une délicieuse.. Moqueca de Bahia ",
un plat à base de crevettes et d'épices, qui ravit Les papill.es du public. Dans un
moment convivial a La fin du spectacle, ell.e invite ainsi les spectateurs à partager

,*

_,



Leur experience, tout en appreciant Les plats delicieux du pays dans lequel ils se
trouvent depuis un peu plus d'une heure.

Car ce spectacLe c'est aussi un hymne a La culture brésilienne. Accompagnee les
trois excelLents musiciens que sont Guido Bologna, Edo Santa et Cinzia Corda, qui
tient égaLement Le rôle de narratrice et chanteuse. Les musiques, composees pour
L'occasion ou arrangements de morceaux connus, apportent une veritable
profondeur au spectacle. Chantées en français et en brésilien, elles permettent de
narrer certains passages qui ne peuvent pas être joues, d'iLlustrer l'etat interieur de
Dona Flor ou simplement de créer des intermèdes [ui permettant de cuisiner ou
de changer de costumes, Tous les sens sont ainsi mis en eveil, L'oui'e étant
convoquée, en plus de la vue, du goùt et de L'odorat....

De [a culture, on retient aussi la religion Candomblé, très présente dans le
spectacLe. Cette confession afro-bresilienne est L'une des pl.us popuLaires au Brési[.
Polythéiste, eLLe n'est pas sans rappeler l.a mythologie grecque a certains egards.
Ainsi, Lorsque Dona Flor est surprise de voir son mari revenir, eLLe ne sait que faire,
et décide de s'en remettre aux oilxos pour Le ramener dans [e monde des morts
Ces forces totémiques représentent les pouvoirs de La nature et sont considérés
comme tres puissants. Tout est ainsi rassemblé pour nous imprégner d'une bonne
partie de La culture brésiLienne et aider ainsi Le spectateur à mieux appréhender le
contexte dans Lequel s'inscrit ce texte.

Et ta morate dans tout cela ?

Car c'est bien d'une question de morale dont il est question dans ce spectacle.
Dona Flor fait face à un grand di[emme: conserver ses deux maris pour être
entièrement comblée - dans sa vie quotidienne bien rangée par L'un et dans sa

sexualité par L'autre - ou ne garder que Teodoro, l'opinion publique ne pouvant
accepter de voir une femme adultere au sein de La communauté. Ce dilemme
central, qui questionne nos mæurs, sera résolu d'une manière surprenante.
D'abord, Vadinho résiste aux dieux qui veulent le renvoyer dans Le monde des
morts. Dona Flor finira par s'opposer aux orixas, qu'el[e avait el.[e-même
convoqués, ne pouvant se résoudre a perdre la passion de son premier mari, Ce

J

,t
-ra,f

I
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premier elément en dit Long sur La force de La passion et de l'amour capable de

résister même aux entités [es plus puissantes du monde. Finalement, vous L'aurez

compris, elle choisit de conserver ses deux maris a ses cÔtes pour vivre pleinement
epanouie.

Et [a morale donc ? Le premier mari étant mort, il ne s'agit pas d'un adultere, et ce

texte n'en fait certainement pas L'apologie, En etant comblee sexuellement par [a

fougue de Vadinho, eLLe appréciera d'autant plus sa vie avec Teodoro. Cet etat de

fait porte une forte dimension symbolique : ce choix nous rappelLe qu'iL ne faut pas

oublier Les êtres qu'on a aimes, même si ceux-ci ne sont plus parmi nous. Bien que

mariee a un autre homme, Dona F[or a Le droit d'aimer encore son premier mari

décedé, À l'inverse, se remarier n'est pas un manque de respect envers son defunt
époux. C'est simplement une preuve que l"a vie continue et qu'on peut se remettre

même des pLus grosses pertes, C'est probablement ce qu'iLs aimeraient d'aiLl.eurs :

ne pas nous voir nous [amenter sur le passé, mais plutÔt profiter de ce qu'on peut

encore realiser lL y a encore tant a devenir

Fabien lmhof

lnfos pratiques:

Dona Ftor à tobte,d'après Donq Flor et ses deux maris de Jorge Amado, du zo février

au 1er mars 2o2o à [a sa[[e du MÔ[e.

Adaptation, mase en scène etjeu : Cathy Sta[der

Avec Cathy Stal.der (jeu), Guido Bologna, Cinzia Corda et Edo Santa (musique)

Photos : @ Dorothée Thébert FilLiger
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'Frida à ta[le" ce dimanche au théâtre du Guidou

da à Tabb de la Cotpagnie Saudade dimanche 28 octobre à t7
ures au üÉâtre du Guidou. ''"', ";"

I u théàtre du Cutdott, dt-
Amanche 28 octobre a 17

heures. 1'association des
nlanifestations el sPectd-
cles culturels de Sctez ouvre
en beauté sa saison autorn-
ne-hiver avec un remdr-
quable spectacle,

À travers un époustouflant
monologue, Frida Kahlo
1,ous recevra chez elle, el
préparera pour vous, tout
en palabrant ôvec huniour,
une clélicieuse sotlpe allx
légumes dont elle a le se-
cret' C'ath1' Stalcler, comé-
dienne et autelrre du sPec-
tacle, accompagnee par le
trio musicâl Saudade, itlter-
prète Frida qui inrite le Pu-
blic dans sa "Casd Azul"
pour h:i ràconter sa vie et
son (Euvre tout Én âtten-
dant l'dtrlvee tle son mart

Diego.
Cathy Stalder, très connue

en Suisse voisine, a conçu et
interprète ce monologue,
inspiré des biograPhies, du
journal inüme et de la cor-
respondance de la fameuse
arüste peintre mexicaine,
ainsi que de chansons de
mariachis et des recettes de
cuisine prétérées de Frida.
Frida Kahlo est un Person-
nage lascinant et Pauadoxal
car elie est à Ia fois une ar-
tiste inclassable d'une
audace et d'une litrerté sin-
guiière, un esprit libre et
engagé ainsi qu'une éPou-
se dévouée et éPerdument
amoureuse de son mari, le
grand muraliste Diego Ri'
vera. EIle fascine aussi par
l'extraordinaire Iorce de ca-
ractère dont elle a fait Preu-

ve pour surnonter des soul
frances physiques causée
par diverses maladies et u
terrible aecident qu'elle su

bit dans sa jeunesse.
Linooyable joie de vivr'

qui ia caracténse ne se lais
se pas non plus dérnonte
par un mariage compliqu'
et les nombreuses inlidéli
tés de son mari. Frida ado
rait recevoir, régaler, racon
ter, danser et chanter.

s.l

Billets : 14 € (adultes). 7 €
(moins de 1B ans et
p€rsonnes en recherche
d'emploi, un euro de moins
pour les billets payés à
I'avance et pris à l'office de
tourisme de Sciez).
Réservatiôn recommandée
sur lc sile guidou.info.

?.L.3<-ro-?.o{0sclEz e
premier rendez-uous d'automne rÉussi
ce dimanche au Guidou
-t Dimanche aPrès-midi, le

Jspectacle "Frida à taue' a fait

salle comble au théâtre du Gui-
dou, avec une remarquable
prestation de la comPagnie Sau-
dade. Auteur et actrrce, KathY

Stalder (notre Photo) a éalisé' à
partrr des lettres et documents
cle l'artisle mexicaine Frida Ka-

hlo, un spectacle de grande qua-

lité: Fnda racontait sa vie étran'
ge et mouvementée avec torce.

àouceur, sensualité' humour el
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